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nature; ils dériveraient d'un magmatisme calco-alcalin plus ancien (anté- à

synhercynien) et seraient intimement liés à des roches manques et ultra-
mafiques.

5. L'étude de terrain et la coupe d'EscHER (à paraître) laisse suggérer

que du fait de son extrême compétence le corps de Randa a pu jouer le rôle
de plan de glissement lors de la mise en place du socle polycyclique
(ensemble de l'Ergischhorn) de la nappe de Siviez-Mischabel. De plus son
intrusion s'est probablement accompagnée d'une augmentation de volume
de la couverture permo-carbonifère, provoquant de ce fait un renflement de

celle-ci qui a pu jouer un rôle de butée à l'alpin.
6. Sur le plan régional, en plus du leucogranite-porphyre susmentionné,

on est en droit de corréler le granite de Randa avec les intrusions dont la
mise en place est liée à la tectonique cassante de la phase saalienne: Mont-
Flassin et Costa-Citrin décrit par Caby (1974) et gneiss œillés du Sapey

(Détraz 1984).
7. Il convient de demeurer très prudent sur le point suivant: si le terrain

et la géochimie suggèrent que le granite de Randa est un S-type crustal et

anatectique, il convient de rappeler que le magmatisme permien est bimo-
dal (acide-mafique, cf. les gabbros du Mont-Collon) et que rien n'interdit
de penser qu'en profondeur ledit granite soit lié à des termes dioritiques ou
gabbroïques. Le niveau «superficiel» d'observation ne permet pas d'observer

des enclaves endogènes, ce qui n'est pas une preuve de leur absence à
l'échelle globale de son intrusion.
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